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Chers amis,

« Noël revient, jour d’allégresse, Noël revient qui nous 
proclame que de la seule main du Père le salut est venu 
aux hommes » … Avec Noël revient aussi le moment de 
vous donner quelques nouvelles de la Sainte-Baume et 
de partager avec vous nos joies et nos soucis.  

Récemment, le pape François a rappelé l’importance des sanctuaires dans la 
vie de l’Eglise. Les lieux de pèlerinage, en présentant plus de lexibilité que 
les paroisses territoriales, permettent de vivre une expérience personnelle 
ou en groupe, propice à une redécouverte de Dieu et à un nouveau départ 
dans la vie. Chacun vient ici pour trouver réponse à un questionnement 
intérieur qui va plus loin que la visite touristique ou patrimoniale. Pour 
mieux répondre à ce que vous attendez de nous, Gilles Texier, responsable 
de la communication du Sanctuaire vous a fait parvenir un questionnaire. 
Vous avez été nombreux à y répondre (1428 réponses). Vous êtes aussi 
nombreux (80 %) à trouver « très satisfaisant » ou « satisfaisant » l’accueil 
reçu à l’Hostellerie. Certes, beaucoup reste à faire pour être plus à l’écoute, 
établir un contact personnel avec chaque pèlerin, améliorer l’accueil, le 
confort, la convivialité, le menu… Les idées ne manquent pas. Nous allons 
y réléchir en communauté et tâcher d’y répondre au mieux. 
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Impossible de traduire en quelques mots la richesse de cette année qui 
s’achève : nous avons surtout essayé de développer nos propositions de 
retraites et de sessions. Le programme s’est notamment enrichi de Journées 
mariales autour du 15 août. Nous cherchions depuis longtemps une bonne 
formule pour donner plus d’ampleur à la célébration de l’Assomption à la 
Sainte-Baume. Grâce au concours des Provençales de chant liturgique, une 
procession dans la forêt et la messe dans la prairie ont rassemblé retraitants 
et pèlerins d’un jour, en grand nombre, heureux de célébrer la Vierge. 
Marie-Madeleine ne nous en voudra pas : la gloire de Marie n’éclipse pas 
celle de tous les saints, « comme le soleil à son lever fait disparaître les 
étoiles ». Parmi les nouvelles sessions, La Joie des mets, - une invitation à 
cuisiner, prier et réléchir sur le thème de la table -, a connu un vif succès. 
Nous envisageons en 2019 de doubler cette session pour accueillir davantage 
d’amateurs de bonne chère et de bons mots…
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Enin, je conie à votre prière la célébration du Chapitre provincial de 
la Province dominicaine de Toulouse qui se tiendra au couvent de la 
Sainte-Baume in décembre. Dans notre Ordre, le Chapitre provincial est la 
réunion des frères qui s’assemblent pour traiter et décider de ce qui concerne 
la vie fraternelle et apostolique ainsi que la bonne administration de la 
Province, de procéder aux élections, - notamment celle du Prieur provincial 
et des conseillers -, et d’instituer les oiciers et les formateurs. Pour assurer 
la tranquillité des capitulaires, l’Hostellerie sera donc fermée au public du 
26 décembre au 6 janvier.  

Avec les joies spirituelles, la vie à la Sainte-Baume apporte son lot de soucis 
quotidiens… De tout temps, la Grotte et le couvent ont été une lourde charge 
pour leurs occupants. Le Père Lacordaire, au lendemain de la Révolution, 
fut frappé par l’état de ruine dans lequel se trouvaient les monuments « que 
la nature et la grâce, le temps et les princes » avaient élevés à la gloire de 
Marie-Madeleine : « On ne monte à la Sainte-Baume que par des degrés 
de pierre mutilés, entre des murs croulants » 1. Nous n’en sommes pas 
encore là mais le Sanctuaire, ses accès, ses abords, ses bâtiments montrent 
aujourd’hui des signes évidents de fragilité et d’importants travaux s’avèrent 
nécessaires tant au regard de la sécurité des personnes que de la dignité des 
lieux. L’engouement pour le « tourisme spirituel » est une tendance de fond 
et nous espérons que les élus et les organismes publics prendront tous les 
moyens pour que la « grâce du lieu » ne soit pas entravée par les diicultés 
d’y accéder ! C’est dans cette espérance que je souhaite à chacun de vous un 
Joyeux Noël et une Bonne Année. « La venue du Verbe dans notre monde 
conirme, en la scellant, la parole prononcée par Dieu le septième jour de sa 
création : Et Dieu vit que cela était bon » 2. 

Fr. Joël-M. Boudaroua, o.p.

Prieur

1 Henri-Dominique Lacordaire, Sainte Marie-Madeleine (1860), Cerf, 2005, p. 119.
2 Joseph Ratzinger, L’Esprit de la liturgie, Ad Solem, 2001, p 91.



Chers amis,

L’année 2018 fut l’occasion d’importants travaux avec 
la rénovation complète du bâtiment Nazareth, qui  a 
depuis accueilli l’Oice de Tourisme, le Parc Naturel 
Régional (dont nous avons fêté l’inauguration le 3 juin 
dernier) et l’Observatoire Français d’Apidologie. Cette 
année fut plus calme, ce qui nous a permis d’avancer 

sur des points un peu moins structurels mais tout aussi importants pour 
garantir aux hôtes un accueil chaleureux – dans tous les sens du terme.

Vous le savez, à la Sainte-Baume, à 670 mètres d’altitude précisément, les 
hivers sont rudes, et certains d’entre vous nous ont remonté avoir soufert du 
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froid. En conséquence, nous avons décidé d’augmenter substantiellement la 
plage horaire de chaufage de l’Hostellerie entre le 1er octobre et le 1er mai. 
La chauferie fonctionnera donc maintenant de 5h à 23h. Parallèlement, 
pour que cette nouvelle disposition n’entraîne pas une augmentation 
déraisonnable de la consommation d’énergie, toutes les fenêtres des ailes 
Saint Sidoine et Saint Lazare ont été remplacées par du double vitrage. Il 
est prévu, si nos inances le permettent, de changer l’année prochaine celles 
de l’aile Sainte-Marthe, qui sont maintenant les seules restantes. En tous 
cas, nous espérons que ces améliorations vous donneront envie de venir à la 
Sainte-Baume, que ce soit en hiver ou à tout autre moment de l’année.

En efet, toutes ces améliorations sont au service du rayonnement du 
Sanctuaire, et nous sommes tous bien conscients de servir un lieu qui nous 
dépasse. Nous avons éprouvé une grande joie lorsque la forêt domaniale 
est devenue la 10ème forêt labellisée forêt d’exception par l’Oice National 
des Forêts. Mais cette forêt et ce massif, pourtant déjà extraordinaires 
par eux-mêmes, ne sont réellement qu’un écrin pour la Grotte de sainte 
Marie-Madeleine, et pour le message de Miséricorde qu’elle porte au monde 
par sa vie et son intercession.

Une nouvelle fois, je vous assure de mes prières. Je me conie aux vôtres, 
ainsi que tout le personnel de l’Hostellerie, pour que nous soyons idèles à 
cette mission d’accueil à la fois si humble et si belle.

Vôtre, dans le Seigneur,

Fr François-Régis Delcourt, o.p.

Directeur de l’Hostellerie de la Sainte-Baume



Une igure provençale dominicaine : Pierre de Lamanon
Pourquoi des Dominicains à la Sainte-Baume ? C’est en efet déconcertant : 
leurs couvents se trouvent plutôt dans les villes. Saint Dominique n’a pas 
voulu que ses ils soient reclus, mais au contraire ouverts le plus largement 
possible au monde, ain d’apporter la bonne nouvelle qui sauve.

Et pourtant les Dominicains sont dans ce lieu depuis 1295 (pour rappel,  leur 
ordre fut fondé en 1216). C’est Marie-Madeleine elle-même qui, dans une 
vision à Charles II d’Anjou, réclame ceux qu’elle appelle « mes frères» pour 
la garde de son sanctuaire. En efet, l’Apôtre des Apôtres, la « pècheresse 
devenue prêcheresse », chargée par le Christ Lui-même d’annoncer la bonne 
nouvelle de la Résurrection, souhaitait des religieux partageant son souci 
de l’évangélisation. À vrai dire, sainte Marie-Madeleine a tout obtenu du 
Christ sur la terre et continue d’être tout puissante sur son cœur : diicile 
de croire que les frères soient ici depuis si longtemps sans qu’elle n’y soit 
pour quelque chose !

Mais Dieu se sert (presque) toujours de causes secondes, et il avait prédestiné 
Pierre de Lamanon à être celui qui préparerait l’arrivée des Dominicains à 
la Sainte-Baume. Sa famille, une des plus anciennes et célèbres familles 
de Provence, avait toujours servi avec grand dévouement les comtes de 
Provence. Né vers 1230 à la forteresse de Rognes (dont il ne reste plus 
aujourd’hui que des ruines), il 
entra de bonne heure dans l’ordre 
de saint Dominique, où il s’adonna 
avec un grand zèle à l’exercice de la 
prédication. Le chapitre provincial 
le nomma prédicateur général en 
1284. 

Lorsque Charles de Salerne, qui 
deviendra plus tard Charles II 
d’Anjou, fut fait prisonnier en 
1284 par le roi d’Aragon, Pierre de 
Lamanon partagea sa détention et 
fut, selon les dires du prince « son 
compagnon et son consolateur ». 
Charles init par être libéré en Photo : Charles II d’Anjou (enluminure)



1288, à la condition de laisser en Aragon trois de ses ils en otage. Trois 
archevêques, ceux de Ravene, Montreal et Viterbe, furent mandatés par le 
pape Nicolas IV pour moyenner sa délivrance et jouèrent un rôle décisif dans 
les tractations. Coïncidence : ces trois archevêques étaient des Dominicains. 
Charles saura s’en rappeler en temps voulu… 
 
Son père étant mort durant sa captivité, il devint comte de Provence à 
son retour et fut sacré Roi de Naples. Il donna alors l’évêché de Sisteron à 
Pierre de Lamanon. D’après le livre vert de l’évêché de Sisteron, le nouveau 
prélat « donnait largement à tous, de sorte que la moitié de ses revenus 
était distribuée en aumônes aux pauvres, aux veuves et aux orphelins ». 
Continuant à jouir d’un grand crédit auprès de Charles II d’Anjou, il fût la 
cheville ouvrière des deux grandes fondations du comte : la fondation du 
monastère des Dominicaines d’Aix, et l’édiication de l’église et du couvent 
de Saint-Maximin.

En efet, lorsque Charles II d’Anjou retrouva les reliques de sainte 
Marie-Madeleine en 1279, il résolut d’élever sur son tombeau une basilique 
digne d’elle, et à côté une maison de religieux préposés à la garde et au culte 
de ses précieuses reliques. Pour récompenser les services reçus en captivité, 
il résolut d’y établir l’ordre des prêcheurs. Mais il y avait une diiculté : 
les bénédictins étaient déjà installés, aussi bien à Saint-Maximin qu’à 
la Sainte-Baume. Seul le pape pouvait substituer un ordre religieux à un 
autre. Le comte appuya la requête de tout son entregent, et par une bulle 
du 6  avril 1295, le pape Boniface VIII l’autorisa à établir les Dominicains 
à Saint-Maximin. Le lendemain, le Souverain Pontife déclara que la 
Sainte-Baume était unie à Saint-Maximin, oicialisant l’institution d’un 
unique sanctuaire « à deux têtes ». Enin, une 3ème et une 4ème bulle du pape 
furent adressées directement à Pierre de Lamanon pour prendre au nom 
du Roi les prieurés de Saint-Maximin et de la Sainte-Baume, et d’y établir 
20 Dominicains dans le premier et 4 dans le second.

Pierre de Lamanon fut alors chargé des travaux de construction du couvent 
et de l’église. Il fut aussi un des premieres rationaux de Provence1. Après 13 
années d’épiscopat, il mourût le 1er août 1304 à Aix-en-Provence, emporté 
par la maladie à la in d’un chapitre provincial.

1 Le rôle du rational de Provence pourrait se comparer à celui d’un ministre des inances pour le Comté. 
La Provence était alors « maison souveraine » et le rational rendait un rapport en in d’année sur la 
gestion inancière du Comté et contrôlait les impôts (qui servaient entre autres à inancer les travaux à 
Aix et Saint-Maximin). D’où l’importance pour le Roi d’avoir un homme de grande coniance.

Geneviève Chabannes-Kors



Contact

Contact Hostellerie

Sanctuaire de la Sainte-Baume
2200, CD 80 Route de Nans 
83640 Plan-d’Aups
www.saintebaume.org

Email : accueil@saintebaume.org
Tél : +33 (0)4 42 04 54 84

Contact Sanctuaire

Pour toute question relative à une réservation, vous pouvez contacter l’accueil. 
L’accueil peut aussi transmettre vos demandes apostoliques aux frères.

Pour toute question relative aux dons, ou concernant la communication du 
Sanctuaire, vous pouvez joindre Gilles Texier :

Email : sanctuaire@saintebaume.org
Tél : +33 (0)4 42 18 75 39

Programme 2019
L’ensemble du programme est disponible sur www. saintebaume.org. Il en 
existe aussi une version papier, que nous pouvons vous l’envoyer sur simple 
demande (cf. «Contact Sanctuaire» ci-dessous). Nous voulons simplement 
attirer votre attention sur deux sessions particulières :

Week-end découverte de l’Église•	  (14-16 juin) : vous connaissez 
peut-être des personnes qui n’ont pas la foi, se posent des questions 
mais n’osent pas toquer à la porte de l’Église. Ce week-end est pour eux ! 
Services au Sanctuaire, échanges avec les frères, marche, le tout dans 
une ambiance simple et fraternelle. Pour les 18-35 ans.
Journées mariales dominicaines•	  (11-15 août) : cette session 
s’adresse aux proches de la famille dominicaine (donc à vous). Pour 
honorer Marie en église, dans les grâces de l’Ordre des prêcheurs. Ouvert 
à tous. Garderie possible pour les tout-petits.


